
L’ATTITUDE 

 

I- Généralité : 

 

Terme apparu dans la psychologie expérimentale allemande de la fin du XIXe siècle pour désigner 

des états neuro-psychiques préparant et facilitant l’action, la notion d’attitude a pris aujourd’hui un 

sens plus beaucoup plus large au point de devenir un concept indispensable mais controversé des 

sciences humaines. Elle sert à expliquer le comportement d’un sujet en tenant compte de ses 

dispositions mentales. 

On retiendra qu’elle désigne une disposition individuelle (mais partagée), interne (donc non 

observable directement), acquise, relativement stable, orientée vers un objet du monde social. 

Les auteurs se partagent sur la part respective de ses différentes composantes : sentiments, 

jugements, croyances, savoirs, intentions d’actions et actions. 

Pour les uns, l’attitude se limiterait à une composante affective ; pour les autres, les composantes 

cognitives et conatives devraient lui être intégrées. Pour mesurer l’intensité de ce qui, par définition, 

est inobservable, les psychologues ont construit des échelles constituées d’une série de questions 

ordonnées ou hiérarchisées, dont l’étalonnage varie sensiblement selon les auteurs (Bogardus, 

Thurstone, Likert, Guttman)… 


